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Le Kazakhstan, une puissance régionale à vocation mondiale
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Les programmes lancés par le président Nazarbaïev visent à faire du Kazakhstan l’un des trente pays les plus développés du monde. Cet Etat centrasiatique dispose d’énormément d’atouts. Il a pu être qualifié de «  scandale géologique » Il concentre la quasi-totalité des diverses ressources minérales : pétrole, gaz, uranium, charbon, terres rares, métaux précieux. Ses abondantes ressources énergétiques constituent un facteur de développement socioéconomique. Elles fournissent la moitié des revenus d’exportations. Le pays se place dans le top 10 des producteurs d’hydrocarbures ainsi que pour les réserves prouvées. L’arrivée massive d’investissements étrangers a permis de tripler la production.
L’uranium apporte un atout majeur. Le pays reste le premier producteur au monde et dispose de la deuxième réserve mondiale.
Le gaz est surtout utilisé dans la production pétrolière étant directement réinjecté dans les systèmes d’extraction des  hydrocarbures pour faciliter l’exploitation.
Le Kazakhstan dispose d’un d’important potentiel en énergies renouvelables. Des programmes importants ont été lancés pour créer les conditions de structures vertes.
Depuis plus de 20 ans le pays pratique une stratégie pour attirer les investissements étrangers. Il collabore notamment avec Total et Areva.
Mais le Kazakhstan souffre de plusieurs handicaps.  Le président Nazarbaïev s’est attribué le titre de leader de la nation avec la possibilité de disposer d’un nombre illimité de mandats présidentiels. Il assure pratiquer une démocratie adaptée aux contraintes nationales !
Après avoir connu une décennie dorée le pays est touché négativement par les chocs venus de Russie, la dépréciation du rouble, la chute des cours du pétrole. La croissance du PNB s’est ralentie. La diversification de l’économie nécessite d’attirer des investissements étrangers encore plus importants. Mais le pays n’est pas bien positionné dans les classements internationaux concernant la corruption (126ème)
Le super gisement offshore qui constitue une des plus grosses découvertes mondiales avec ses 5400 milliards de tonnes de pétrole prend du retard. Il a déjà fait l’objet de 50 milliards de dollars d’investissement mais le consortium dont Total possède 16,81% a été obligé d’annuler la mise en production en raison d’importantes fuites de gaz qui ont endommagé les oléoducs
Le Kazakhstan veut renforcer sa position de leader dans l’équilibre géopolitique de l’Asie centrale.
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